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Vous avez envie de devenir 

saint(e)… ? 
 

Saint ? Moi ? Jamais ! Totalement impossible, tant 
ma vie est loin d’être parfaite ! Quand je pense à 

St François d’Assise, à Sainte Thérèse de l’Enfant Jésus, à Sainte 
Teresa de Calcutta, … C’est tout bonnement impossible… Il y a une telle 
différence entre leur vie et la mienne ! Ils avaient un tel amour, et ils 
étaient tellement attachés au Christ. Souvent, au cœur de ma vie, je 
constate que je ne suis pas en communion avec Dieu. Alors il y a déjà 
bien longtemps que j’ai renoncé à ce projet tant il est inatteignable, 
inabordable. 
Eh bien, pour notre pape François, tout comme pour l’ange Gabriel : 
« rien n’est impossible à Dieu » (Lc 1,37). Il parle dans sa magnifique 
exhortation apostolique de l’appel à la sainteté pour tous dans le monde 
actuel :  « le  Seigneur  a  élu  chacun  d’entre  nous  pour  que nous 
soyons saints et immaculés en sa présence, dans l’amour (Ephésiens 1,4  
) ». 
Quel ne fut pas mon étonnement qu’il écrive un texte officiel sur l’appel 
de tous à la sainteté ? Oui, bien sûr, dans mon enfance, papa et maman 
me parlaient de cet appel à la sainteté, mais depuis longtemps, cela me 
semblait totalement impossible. Car il fallait imiter un de ces 
personnages exceptionnels repris dans le calendrier des saints. Il y a un 
tel fossé entre eux et moi… Comment arriver à une telle vie ?  
Et sans donner un traité sur la sainteté avec de nombreuses 
définitions, François nous rappelle que tous, nous avons un chemin de 
sainteté qui nous est propre, et qui est possible grâce à l’Amour de 
Dieu. 
Tous, qui que nous soyons, notre vie est Mission au cœur du monde.  
« Toi aussi, tu as besoin de percevoir la totalité de ta vie comme une 
mission. Essaie de le faire en écoutant Dieu dans la prière et en 

             

           Editorial 
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reconnaissant les signes qu’il te donne. Demande toujours à l’Esprit ce 
que Jésus attend de toi à chaque moment de ton existence et dans 
chaque choix que tu dois faire, pour discerner la place que cela occupe 
dans ta propre mission. Et permets-lui de forger en toi ce mystère 
personnel qui reflète Jésus-Christ dans le monde d’aujourd’hui. » 
(Gaudete et exsultate n°23) 
C’est ainsi que notre cher Pape François, réveille en moi cet appel à la 
sainteté ! Il me rappelle qu’avec tout ce qui fait que ma vie est unique, 
Dieu a souhaité avoir besoin de moi pour se révéler et se faire 
connaître au monde d’aujourd’hui. Avec mes forces et mes faiblesses (Il 
me connaît par cœur et Il m’aime !), Il souhaite qu’à travers ma vie, les 
autres puissent découvrir la Présence du Ressuscité. Incroyable non ? 
Donc, pas besoin d’être exceptionnel, juste de se savoir aimé et aimer 
en retour, comme Jésus. 
Alors oui, pourquoi ne pas répondre à cet appel à la sainteté toute 
ordinaire, sans grand bruit, animé par Lui, avec Lui et en Lui…  

Alors, si tu as aussi envie de 
répondre à cette Mission que Dieu 
te donne, procure-toi vite la 
dernière exhortation apostolique 
de François  
 

« Gaudete et exsultate ».  
 

Tu y trouveras peut-être une 
réponse aux questions suivantes : la 
sainteté, pour qui ? (ch. 1), 
pourquoi ? (ch. 2), c’est quoi ? (ch. 
3), comment ? (ch. 4), et quand ? 
(ch. 5) (Cfr commentaire de Mgr 
Jean-Pierre Delville sur cette 
exhortation apostolique)  
 

Elle est écrite dans des mots simples et faciles à comprendre. Et une 
première pour un document romain, le pape s’adresse au lecteur en le 
tutoyant! 
Belle re-découverte de la sainteté à chacune et chacun. 
 
 

Vincent, votre curé 
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On nous explique…  
 
 

Pentecôte comme réplique de Babel. 
 

Le jour de Pentecôte, la confusion des langues et la division du genre 
humain, dont Babel était le symbole, sont vaincues par la prédication de 
l’Évangile qui, sans annuler les différences entre les langues, rassemble 
tous les peuples de la terre dans l’unique famille de Dieu. Pentecôte est 
signe de l’unité de tout le genre humain. 
A Babel est née la division, par contre à Pentecôte est née l’unité. A 
Babel il y a eu dispersion tandis qu’à Pentecôte rassemblement. 
L’épisode de la tour de Babel est une histoire biblique rapportée dans le 
Livre de la Genèse. Cet épisode nous montre les hommes occupés à 

construire une seule et unique 
ville qui, par sa tour, 
atteindrait les cieux, et leur 
permettrait ainsi d’accéder 
directement au Paradis. C’est 
l’œuvre de leurs mains, c’est la 
fierté de tous les 
constructeurs. Mais au moment 
même où il les unissait, l’orgueil, 
les renversa aussitôt. Très vite 

ils ne se comprenaient plus les uns les autres. Ils furent contraints 
d’abandonner leur projet et se dispersèrent sur toute la terre (Gn 11, 1-
9).  
La dispersion de la tour de Babel, décrit la vie ordinaire des peuples sur 
la terre, souvent divisés et en lutte les uns contre les autres, attachés 
à souligner ce qui les sépare plutôt que ce qui les unit. Chacun ne soucie 
que ses propres intérêts, sans veiller au bien commun. La situation que 
le récit de Babel décrivait, l’animosité et la confusion symbolisées par 
les langues différentes, la Pentecôte la retourne. Pentecôte qui est la 
commémoration de la descente de l’Esprit-Saint sur les Apôtres ; le 
50ème jour après Pâques. Elle inaugure le temps de l’Église, elle constitue 
sa ‘’date’’ de naissance.  
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C’est à partir de cet événement que la prédication des Apôtres va 
pouvoir commencer dans le monde entier par l’action de l’Esprit-Saint. 
Comme une traînée de poudre, la Parole de l’Évangile se répand en 
Judée, en Samarie puis en Galilée et, de là, dans tout le bassin 
méditerranéen.  Annonçant à toute la Bonne Nouvelle qu’est Jésus-
Christ, les disciples deviennent pêcheurs d’homme. Un peuple de 
prophètes, de prêtres, et de rois est né. Prophètes, parce qu’ils 
annoncent l’Évangile, c’est-à-dire le Christ Jésus ; prêtres parce qu’ils 
portent Dieu au monde et portent vers Dieu toute l’humanité ; rois 
parce qu’avec le Christ ils règnent sur toute la création.  
La Pentecôte est une ‘’fête de l’union, de la compréhension et de la 
communion humaine’’. Avec la Pentecôte, l’unité et la compréhension 
sont nées là où étaient la division et l’étranger. C’est l’Esprit-Saint qui 
ramène à l’unité toutes les races éloignées, et offre au Père les 
prémices de tous les peuples. Il est un don qui, par son intervention, 
peut éclairer notre foi pour laquelle l’Incarnation est un mystère 
difficile. On le reçoit afin de connaître Dieu. Il est donné à chacun 
autant qu’il veut en profiter ; il réside en chacun autant qu’il veut 
l’obtenir. Ce don demeure avec nous jusqu’à la fin du monde.  
L’Esprit-Saint habite dans l’Église et dans les cœurs des fidèles comme 
dans un temple, c’est en eux qu’il prie et qu’il rend témoignage à leur 
adoption de fils de Dieu. C’est l’Église dans son unité qui parle toutes 
les langues. La Pentecôte met un terme à cette Babel  d’hommes qui 
luttent entre eux. L’Esprit-Saint inaugure un temps nouveau, le temps 
de la communion et de la fraternité. Il est avec nous, il éduque notre 
foi et nous pousse à l’action.  
Pentecôte est un événement qui bouleverse profondément le cœur de 
chacun, exactement comme un tremblement de terre. Avec la 
Pentecôte la peur cède place au courage, l’indifférence à la compassion, 
l’égoïsme à l’amour. Comme la Transfiguration et l’Ascension, la 
Pentecôte est aussi invitation à purifier notre imagination et à 
augmenter notre foi. Car il s’agit d’abord et essentiellement d’une 
vérité, d’un message de foi accessible seulement à la foi. La Pentecôte 
est une révolution, une étape décisive dans l’évolution religieuse. La 
fête anniversaire de la naissance spirituelle du peuple hébreu au Sinaï 
va devenir jour de naissance d’un peuple nouveau.  
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La Pentecôte n’est pas seulement l’anniversaire d’un événement du 
passé : c’est une réalité toujours vivante dans l’Église et en nous. 
L’Esprit prend la relève de la Loi. La Loi est précise, voire même 
minutieuse et pointilleuse. Elle multiplie les garde-fous, les 
avertissements, et resserre impitoyablement les carcans. Au contraire, 
l’Esprit, est comme un vent violent qui secoue et ouvre portes et 
fenêtres. Il se joue des limites et des frontières fixées par les 
hommes. Il les dépasse, il les supprime. L’Esprit purifie tout sur son 
passage et ‘’renouvelle la face de la terre.’’  
Plus concrètement, la Pentecôte annonce l’éclatement des frontières 
culturelles, raciales, géographiques et religieuses d’Israël. C’est le 
monde qui est patrie de Dieu et non plus uniquement cette petite bande 
de terre mangée par le désert. C’est l’humanité qui est appelée à 
devenir peuple de Dieu et non pas seulement une poignée d’Hébreux 
enfermés dans leurs privilèges. Au Sinaï, la Loi fut gravée et comme 
immobilisée dans la pierre. Une garantie de durée. Par contre, le 
souffle et le feu de l’Esprit, ne peuvent être maîtrisés ni enfermés.  
Aujourd’hui encore, la Loi engendre des esclaves. L’Évangile, au 
contraire, suscite des êtres libres, c’est-à-dire libres d’aimer comme 
Dieu aime. L’amour de Dieu n’est rien sans l’amour du prochain. Il ne 
suffit donc pas de se réclamer de Jésus-Christ ou de l’Église pour être 
chrétien. Saint Paul mettait déjà engarde les premières communautés : 
‘’Celui qui n’a pas l’Esprit du Christ ne lui appartient pas.’’ Par contre, 
‘’tous ceux qui se laissent conduire par l’Esprit de Dieu, ceux-là sont fils 
de Dieu’’.  
Aujourd’hui, les critères n’ont pas varié. Si nous sommes ‘’remplis de 

l’Esprit-Saint’’, nous parlerons 
d’autres langues que celles du monde 
qui véhiculent l’idolâtrie et les 
obscénités, les haines et les 
querelles, le sectarisme et la 
jalousie, emportements, intrigues, 
envie, divisions et autres choses du 
même genre. Si nous sommes 
‘’remplis de l’Esprit-Saint’’, nous 

pourrons chacun nous exprimer ‘’selon le don de l’Esprit’’. L’Esprit-Saint 
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est en nous. Il est fraternité et amour. C’est à nous d’aimer l’autre. 
C’est à nous de faire le premier pas. Aime avant de chercher à être 
aimé. Alors nous serons des témoins de l’Esprit, car nous porterons les 
fruits, ceux-là mêmes que saint Paul énumères : amour, joie, paix, 
patience, bonté, bienveillance, fidélité, douceur et maîtrise de soi (Ga 
5, 22-23).  
On pourrait allonger cette liste par une description de toute la vie 
chrétienne, le devoir accompli sans faire de phrases, la serviabilité 
chaleureuse envers un voisin en difficultés, le véritable amour de Dieu, 
la persévérance brûlante dans la prière silencieuse. Voilà l’œuvre de 
l’Esprit aujourd’hui. C’est de ces fruits que le monde entier a besoin. 
Les fruits de l’œuvre de l’Esprit devraient être aussi visibles dans nos 
vies aujourd’hui que dans la vie des premiers chrétiens. La Pentecôte 
marque le début de l’Église. L’Église ne naît pas d’en bas ; elle n’est pas 
un ensemble d’individus qui décident de se rassembler, ni une 
association de personnes de bonne volonté réunies en vue d’accomplir 
une noble tâche. L’Église vient d’en haut, du ciel, de Dieu.   
 

Eric Mukendi, votre vicaire. 
 

 
                                      

 

 

 
 

********************************* 
Vous trouverez le Trait d’Union en couleur, l’agenda et bien 

d’autres choses sur le site de la paroisse !  
Visitez-le ! 

www.saintnicolaslahulpe.orgwww.saintnicolaslahulpe.orgwww.saintnicolaslahulpe.orgwww.saintnicolaslahulpe.org    
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Invité du mois.  

 
Notre invité de ce mois est Notre invité de ce mois est Notre invité de ce mois est Notre invité de ce mois est aussiaussiaussiaussi    un organe de un organe de un organe de un organe de 
fonctionnement qui existe dans notre paroisse. fonctionnement qui existe dans notre paroisse. fonctionnement qui existe dans notre paroisse. fonctionnement qui existe dans notre paroisse.     
Mais laissonsMais laissonsMais laissonsMais laissons    à Eva le soin de nous le présenter.à Eva le soin de nous le présenter.à Eva le soin de nous le présenter.à Eva le soin de nous le présenter. 

 

Vous êtes le SEL de la terre. 
(Matthieu 5,13) 

 
Lors de notre dernier Trait d’Union, nous avons eu l’occasion de faire 
connaissance, de façon un peu plus approfondie, d’un des organes de 
notre paroisse : l’EAP (Equipe d’Animation Paroissiale). 
Pour continuer dans cette dynamique de présentations, c’est au tour du 
SEL de se présenter. 
 

Comme vous le savez peut-être, certaines paroisses de notre diocèse, 
se regroupent actuellement sous la forme d’Unités pastorales. Elles 
partagent ainsi toute une série de projets pastoraux et coordonnent 
leurs activités et/ou célébrations. 
Dans notre cas, la paroisse de La Hulpe est, pour l’instant, une paroisse 
qui remplit, à elle seule, tous les projets et défis pastoraux qui sont 
proposés et orientés depuis le Vicariat du Brabant wallon ou depuis 
Malines. Notre paroisse est capable d’assurer tous les services qui lui 
sont propres. 
Pour que tous ces projets et services soient menés à bien, notre 
paroisse compte sur quatre membres permanents : un Curé, un Vicaire, 
un Diacre et une animatrice pastorale. C’est cette équipe de quatre 
personnes qui forment le SEL. 
 

Ils se réunissent tous les mercredis matin, avec la participation d’un 
laïc qui a un rôle de modérateur et de secrétaire des réunions. Ils 
passent en revue tout le fonctionnement des différents pôles de la 
paroisse ainsi que l’agenda des activités semaine après semaine. 
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Le SEL est né, il y a maintenant presque deux ans, à la demande de 
l’évêque du Brabant wallon, et comme réponse à un souci de 
collaboration et de coordination et avec un esprit de « prendre soin » 
du bon déroulement de TOUTES les activités de la paroisse « en bon 
père/mère de famille ». 
 

Le SEL est défini comme suit : «Le SEL est restreint, composé des 
personnes nommées par l'évêque et dont la mission principale est 
paroissiale ». 
 

Le SEL prépare l'EAP, c’est–à-dire, soulève les questions et les soumet 
pour débattre et discuter en EAP afin de prendre des décisions de 
mise en œuvre. 
 

En cas d'urgence, le SEL peut prendre une décision au lieu d'attendre 
la réunion de l'EAP qui généralement a lieu toutes les deux semaines, 
alors que le SEL se réunit chaque semaine. 
 

L'EAP anime la paroisse, travaille avec les personnes, c'est le relais. Au 
sein du SEL, le Curé travaille avec les permanents, il n'y a pas de 
conflits entre les deux. Le SEL a besoin de l’EAP et inversement.  
L’EAP est un peu l’écho des paroissiens.  
 

Il s’agit en effet, comme vous l’aurez compris, d’une façon de 
fonctionner propre à La Hulpe. Elle est suivie de près par notre évêque, 
qui une fois par an le visite pour faire une évaluation de son 
fonctionnement et pour rencontrer chacun de ses membres.  
Tous les membres du SEL sont donc à votre service et à votre écoute si 
vous désirez les rencontrer. 
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Echo de nos confirmands réunis à la 

Collégiale de Nivelles le mercredi saint.  

 
Ce mercredi 28 mars, avait lieu dès 13h30, un grand rassemblement qui 
débuta au Collège Ste-Gertrude de Nivelles. 
Plus de 250 futurs confirmands, originaires des quatre coins du 
Brabant Wallon, s’étaient donnés rendez-vous, entourés de leurs 
catéchistes, pour une marche dans Nivelles qui allait s’achever à 18h30 
par la Messe chrismale. 
Avant de se lancer dans la ville, les enfants se sont vu présenter une 
vidéo « didactique » sur les huiles saintes, qui allaient être bénies 
durant la messe, et le saint chrême, qui allait être consacré par 
l’archevêque, Mgr De Kesel. 
Le saint chrême, qui sera ramené dans chacune des paroisses, sera 
utilisé lors de l’onction des nouveaux confirmands dans les semaines à 
venir. 
Les enfants ont pu aussi faire connaissance- sous la forme d’une 
interview -(questions-réponses) avec Mgr Jean-Luc Hudsyn qui se prêta 
volontiers à de nombreuses questions qui leur permirent de voir que, 
tout en étant un Monseigneur, sa vie quotidienne pouvait ressembler, 
par certains aspects, à la vie d’un homme et d’une femme « ordinaires ». 
Néanmoins, il n’est pas certain qu’à l’issue de cet échange, ils aient 
vraiment saisi quelle était sa mission… 
Le temps froid et pluvieux allait par ailleurs contrarier les plans du 
Service de catéchèse du Brabant wallon, organisateur de l’événement. 
En effet, le jeu-découverte des Fruits de l’Esprit, programmé au parc 
de la Dodaine  eut lieu dans la Collégiale ; ce n’était  pas tout à fait le 
même cadre ! 
Ensuite, nous nous sommes rendus à l’Eglise du Saint-Sépulcre pour y 
entendre deux « témoins » que le parcours de vie peu commun, -une 
religieuse atteinte de surdité à la naissance et deux jeunes adultes qui 
avaient été séduits par une forme d’addiction-, avait conduits à un 
engagement de vie chrétienne  bien personnel. 
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Il était 18h30 quand tous regagnèrent la Collégiale pour participer à la 
Messe chrismale, une grande célébration qui rassemblait les nombreux 
prêtres et diacres du Brabant. 
Les enfants ont pu y apercevoir Vincent, Eric et Alain qui allaient, 
devant l’assemblée, renouveler leur engagement au service du Christ et 
de l’Eglise. 
 
Il était 20h30 quand nous regagnâmes La Hulpe où nous attendaient les 
parents un peu inquiets de nous voir rentrer un peu tardivement ! 
Ce fut une après-midi instructive pour les enfants et les adultes, mais 
pour les organisateurs, ce ne fut pas de toute évidence que de gérer un 
groupe aussi important, d’autant que certaines paroisses, dont la nôtre, 
avaient annoncé leur participation à la limite des délais … 
 

Guy Leyn, Catéchiste 
 

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Quelques photos de la célébration de la 

Messe chrismale à la collégiale  
Ste-Gertrude de Nivelles. 
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Echos du Triduum  
 

 
Le Christ est vivant et  agissant ! 
 

Ce titre, je ne l’ai pas inventé ! Ce sont très exactement les derniers 
mots de l’homélie de notre  évêque, Monseigneur 
Hudsyn, qui présidait cette année la veillée 
pascale célébrée dans notre église Saint-Nicolas. 
« Christ est vivant et agissant ». 
Quand peut-on en effet mieux la sentir,  cette 
formidable présence du Christ, quand peut-on 

mieux vivre dans son action que cette nuit-là ? Quand peut-on plus se 
reconnaître comme chrétien que cette semaine-là ? On a marché tout 
au long du chemin du carême, nourris de tant de textes bibliques qui 
nous prennent la tête et le cœur. On a crié  « Hosanna » en brandissant 
les Rameaux, que ce soit dans la foule joyeuse de la messe des familles 
ou dans la piété calme et vivante de L’Aurore. On a vécu ensemble la 
réconciliation, le beau repas du jeudi saint et son lavement des pieds. 
On a marché de station en station à la suite de Jésus sur le chemin de 
croix du vendredi après-midi. 
Comme au jour des Rameaux,  on a retrouvé la Passion,  cette fois avec 
les mots de Saint Jean, au soir du vendredi, quand tout est noir et qu’on 
dirait que la lumière ne reviendra jamais. Et puis voilà ! C’est le soir du 
samedi ! Pas d’eau bénite dans les coquilles, pas de lumières, pas de 
bruit. Puis la place devant l’église voit s’allumer un grand feu autour 
duquel des fidèles se pressent de plus en plus nombreux. Ce feu, on se 
le partage dans les prières et  dans les chants, on entre dans l’église. 
C’est l’exultet, toujours exaltant. Les plus jeunes quittent les lieux pour 
une liturgie qui leur est plus proche. Et les lectures commencent... 
Évidemment, on les connaît, on les connaît presque par cœur. 
Mais c’est si beau ce chemin, de la création du monde aux derniers des 
prophètes en passant par Moïse et la libération du peuple d’Israël. Puis 
vient le gloria et c’est à chaque fois le miracle ! Les cloches sonnent ! 
Les petits enfants en sont certains : elles sont revenues de Rome ! La 
lumière réveille l’église ! L’épître suit, puis cet évangile où nous 
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découvrons à nouveau que ce sont des femmes qui, les premières ont su, 
ont cru au miracle ! 
Monseigneur Hudsyn prend donc la parole pour cette homélie vibrante 
du miracle... je vous en rends un morceau à la fin de cet article. C’est lui 
aussi qui va baptiser nos deux catéchumènes, Élise et Madeleine, qui 
sont là si émues au premier rang, entourées de ceux qu’elles aiment et 
qui les aiment. Avec elles, l’assemblée, bougies allumées à la main, va 
renouveler sa Foi dans cette Trinité d’amour. 
Ce sont des moments tellement importants ces baptêmes, avant tout 
pour les baptisées mais aussi pour nous tous qui répondons présents. 

La liturgie s’est déployée entre 
les litanies, les chants, les 
grands moments de la 
Consécration et de la 
Communion. Chacun repartira 
ensuite, un petit œuf à la main, 
fuyant la grêle pour se 
retrouver encore un peu dans la 
chaleur de l’amitié et de la joie 

de Pâques, entre paroissiens - merci Vincent, Eva, tous - et chez soi. 
Demain les cloches sonneront de plus belle,  à l’église et à l’Aurore où 
l’assemblée était particulièrement nombreuse  et recueillie. Christ est 
ressuscité ! 
Je vous avais promis quelques mots de notre évêque... Les voici : 

« Croire au Ressuscité, c’est apprendre à 
croire que Dieu ne nous abandonne pas, qu’il 
nous tire du côté de la vie, qu’il nous dit qu’un 
relèvement est toujours possible, qu’un 
chemin est ouvert... Mais cela prend du temps 
pour s’éclairer en nous. Il nous est seulement 
demandé de lui faire foi, de miser avec 
confiance que du neuf est toujours possible 
et qu’au bout du chemin la lumière peut 
resurgir, la pierre être roulée. » 

 

Marie-Anne Clairembourg 
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Echos des confirmations. 
 

Ce dimanche 22 avril, avaient lieu les 
Confirmations… 
Il est  près de 10 heures lorsque le cortège, 
constitué d’une quarantaine d’aubes blanches, 
remonte la rue qui mène de la Cure à l’Eglise St- 
Nicolas. 

Les acolytes ouvrent la marche et les célébrants la ferment. 
Le chanoine Eric Mattheeuws , délégué par Mgr Hudsyn, préside la 
célébration entouré de Vincent, Eric ainsi que de deux prêtres -ayant 
un lien familial avec des confirmands- et d’Alain, notre diacre. 
La chorale des enfants, comme d’habitude, chante avec un enthousiasme 
communicatif, soutenue par les guitares et le djembé.  
Deux photographes « attitrés » et expérimentés  se tiennent  prêts 
pour fixer les moments essentiels, évitant ainsi les nombreux amateurs 
qui trop souvent perturbent ce type d’événement ! 
Des brochures détaillées posées sur les chaises permettront le suivi et 
une bonne participation de l’assemblée. 
Les enfants confirmands avaient « répété », la veille, paroles et gestes, 
et les catéchistes avaient été « mis au pas » par leur coordinatrice. 
Vous l’aurez compris : pas d’improvisation, ce qui permet à chacun(e) de 
savoir ce qu’il aura à dire ou à faire et à quel moment. 
Mais si tous ces préparatifs sont indispensables, ils sont là pour 
permettre que l’Essentiel puisse avoir lieu  avec  des confirmands 
conscients de leur démarche, des parents attentifs et bienveillants, 
des catéchistes aux côtés de ces enfants qu’ils ont progressivement 
« éveillés » à la vie spirituelle et aux engagements qui l’accompagnent, 
qui puissent oser dire à chacun d’entre eux : « Viens, le Seigneur 
t’appelle ». 
Je voudrais conclure en reprenant quelques  paroles adressées par le 
Chanoine confirmateur, qui m’ont paru importantes : 
« Jésus vous accompagne pour vous guider, vous fortifier, vous 
libérer. » 
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« Vous êtes aimés d’un amour plus fort que le mal qu’on vous a fait ou 
que vous avez pu faire. » 
« Confirmation » ne signifie pas que vous serez toujours croyant à fond, 
mais bien et seulement ça : que Jésus marche à vos côtés, jusqu’au bout 
de votre vie » 
« Vous avez le droit de dire : Je suis croyant, un point c’est tout, sans 
devoir vous justifier ». 
« Jésus est notre Pasteur, en tant que chrétiens, nous sommes 
porteurs de cette bonne Nouvelle à laquelle vous, confirmands, 
répondez OUI. » 
 

Guy Leyn, catéchiste. 
 
 

 
 

 
Félicitations à nos confirmés.  

 

Simon, Thibault, Oscar, Alexia, Alicia, Noah-ed, 

Gabriel, Ludivine, India, Guillaume, Amélie, Maryne, 

Charles, Alice, Anneline, Charles Edouard, 

Léontine, Sarah, Gabriel, Rose, Ilona, Camille, Gabriel, 

Alice, Roger, Jean, Samuel, Guillaume, Nilaya, 

Marie-Alix, Diego, Tristan, Anouchka, Ysaline, Elodie, 

Julien, Marion, Adrien, Charline, Virgile. 
 

************************************************************** 
 

 « La Confirmation accomplit le don du  Baptême. C'est le Sacrement qui donne 
l'Esprit Saint pour nous enraciner plus profondément dans notre vie d'enfant 
de Dieu, nous unir plus fermement au Christ, rendre plus solide notre lien à 

l'Église, nous associer davantage à sa mission et nous aider à rendre témoignage 
de la foi chrétienne par nos paroles et nos actions. 

Comme le baptême, la confirmation imprime dans le chrétien une marque 
ineffaçable. Ce sacrement ne peut donc être reçu qu'une seule fois ». 

Catéchèse du Pape François sur la Confirmation. 
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Petites nouvelles de Saint-Léon… 
 
Depuis la rentrée de janvier, les enfants de primaire ont préparé 
activement leurs classes de dépaysement...  
 
En mars, les cinquièmes et les sixièmes primaires sont partis à Bernex 
(près d’Evian) pour vivre d’inoubliables classes de neige en France. Ils 
ont, pour certains, découvert le ski et pour d’autres, ils ont amélioré 
leur technique... De vrais champions... 
Les enfants ont découvert la ville d’Evian, des paysages magnifiques... 
Ils se sont initiés aux chiens de traineau et à la balade en raquettes. 
 
    

 
 
 

 
 
 
 
 

 
 
 

 

Les troisièmes et les 
quatrièmes ont été au 
mois de mars, au domaine 
de Mambaye, à Spa où ils 
ont passé une semaine de 
découverte de la nature 
avec en prime un peu de 
neige.... 
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Au même moment, nos premières et nos deuxièmes sont partis à la mer, 
à St Idesbald pour quelques jours magiques et...frisquets. 
Ils ont vu les pêcheurs de crevettes avec leurs chevaux, ils ont 
découvert la faune et la flore de notre littoral et ils ont fait de beaux 
châteaux de sable. Nos élèves sont revenus fatigués mais heureux ce 
séjour... 
 
 

        
 

 
 
 
 
 
 
 

                                              
                                                    Les coffres au trésor des petits… 
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Pour notre action « Carême », nous avons récolté de l’argent pour La 
Société de Saint-Vincent de Paul qui est une organisation internationale 
de laïcs, femmes et hommes bénévoles, qui essaient, en collaboration 
avec les C.P.A.S., de procurer une aide aux personnes à revenus faibles.  
Les petits de maternelle ont fait un parcours de psychomotricité et les 
primaires ont vendu des chocolats…. Une belle action…. 
 

Notre célébration de Pâques a eu lieu le 28 mars… Un moment de 
recueillement pour tous, les petits comme les grands où chacun a 
participé… 

 
 
 
 
 
 
 
 

Le 30 mars, nous avons fait une grande chasse aux œufs dans le jardin 
de la cure… Tous les enfants ont couru, cherché, récolté et ramené 
beaucoup de petits œufs à partager. 

 
 

 
 
 
 

 
 
 
 

La fancy-fair a eu lieu le 28 avril sur le thème de « Saint-Léon fait le 
tour du monde… » Tout le monde a préparé activement la fête…. 
 

Une belle clôture de l’année. Année qui avait pour thème : 
« Décollage pour une belle année scolaire… » 

 

Madame Chrispeels,  directrice. 
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…et d’autres nouvelles de Notre-Dame. 
 

Après des vacances de Pâques bien reposantes, nous avons repris le 
chemin de l’école pour ce dernier trimestre de 
l’année. 
Mais revenons un instant sur les événements qui 
ont ponctué le deuxième trimestre. 
Comme chaque année, le mois de janvier s’ouvre 
sur la campagne « Iles de Paix » à laquelle nous 
avons participé. 
Février s’annonce déjà et le carnaval met des 
couleurs dans toute l’école.  Le  mercredi 7 
février, les enfants de l’école maternelle sont 
tous venus déguisés à l’école.  Pirates, fées, 
extraterrestres,…ont mis une belle ambiance ce 
jour-là.                
Le vendredi suivant, à la veille des vacances de 

carnaval, toute l’école a défilé, 
déguisée, dans les rues autour de 
l’école.  De retour dans la cour, 
nous avons brûlé le bonhomme 
hiver en espérant que le soleil 
prenne la place du mauvais 
temps… 
 

 
Les élèves des deux classes de 
3°année sont partis pour une semaine 
à la ferme de la Géronne près de 
Léglise du 12 au 16 mars.  Ils ont 
appris à nourrir les lapins, les ânes, 
les poules, les alpagas et ont même 
eu la chance d’assister à la naissance 
d’un agneau.  Quelle magnifique 
semaine de découvertes !  
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Le jeudi 15 mars, les 4° se sont rendus à Louvain-la-Neuve pour visiter 
le musée Hergé et y découvrir les œuvres d’un Belge à la réputation 
mondiale. 
Le 19 mars, c’était au tour des 5°années de prendre la direction de 
Bouillon pour arpenter les couloirs de château fort et se rendre compte 
réellement des conditions de vie des gens au moyen-âge.  La journée 
s’est terminée par une animation fauconnerie très appréciée des 
enfants et des professeurs. 
La semaine avant Pâques fut riche en événements.  Le lundi, les 4° 
années se sont rendus au potager pour y préparer leurs premiers semis.  
Nos futurs jardiniers étaient très enthousiastes. 
 

Le mardi, nous avons pu assister à la naissance de notre nouvelle cloche 
qui sera placée dans la nouvelle cour 
du bas.  Vers 11 h 30, Mr Boudart, 
avec l’aide de Monsieur Jacques, a 
coulé le métal en fusion   (1200°) dans 
un moule qu’il avait construit au 
préalable.  Les enfants ont été très 
impressionnés de voir cette opération 
qui, pour l’école est un moment 
mémorable et extraordinaire.    
 Après l’avoir laissée refroidir, vers 
15 h 30, la cloche a été démoulée 
sous les yeux des enfants attentifs. 

Mr Boudart a bien nettoyé la cloche et jeudi, après la cérémonie 
reprenant l’explication de la dernière 
Cène, nous avons pu assister à la 
bénédiction de la cloche par Père 
Vincent.  Chaque élève gardera un 
souvenir exceptionnel de ce 
événement et pourra être fier d’être 
le parrain ou la marraine de cette 
nouvelle cloche.  Celle-ci sera 
installée très prochainement dans l’école et rythmera la vie des écoliers 
pour de longues années encore.  
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Un tout grand merci à Monsieur Boudart pour son investissement, son 
talent d’artiste et son savoir-faire dans ce domaine. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Entre temps, le mercredi matin, les élèves de maternelle, première et 
deuxième années se sont mélangés pour travailler sur des bricolages de 
Pâques.  Petits et grands se sont entraidés dans une belle ambiance de 
fête. 
Toute la semaine avant les vacances de Pâques, les classes de 5° et 6° 
années ont reçu une délégation d’Amnesty International en classe et 
ont pu apprendre, comprendre et débattre sur les droits de l’Homme au 
21° siècle. 
Enfin, dans le cadre de notre action carême, le vendredi 30 mars, toute 
l’école a participé au repas bol de riz.  Tous les élèves, les professeurs 
et le personnel de l’école ont mangé un bol de riz préparé par les 
professeurs en classe.  L’équivalent du repas (1€) a alimenté une 
cagnotte qui sera versée à l’Asbl « Hospiclown » qui visite les enfants 
hospitalisés pour leur redonner un peu de sourire et de joie. 
Et voilà le 2° trimestre achevé. 
Maintenant, cap sur la fin de l’année qui approche à grands pas. Il faut 
donc bien se concentrer et montrer le meilleur de soi. 
Mais n’oublions pas notre fancy fair qui se déroulera le samedi 5 mai.  
Toute l’école est déjà dans les préparatifs et nous serons heureux de 
vous y voir nombreux. 
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N’oublions pas aussi que les 1° et 2° années partiront à la mer fin mai 
pour y découvrir le milieu marin. 
Grande première aussi cette année : toute l’école maternelle se rendra 
pour quelques jours au domaine de Mozet pour apprendre à vivre 
ensemble et y faire de nombreux jeux et de nombreuses découvertes. 
En juin, nous aurons une pensée toute particulière pour les élèves de 6° 
année qui passeront leur CEB ainsi que pour tous nos élèves qui 
clôtureront de leur mieux cette année scolaire 2017-2018. 
Comme chaque année, la dernière semaine de juin verra les 5°années 
partir au lac de l’Eau d’Heure pour une semaine de voile. 
 

L’année touche à sa fin et nous avons encore 
plein d ‘idées à concrétiser pour permettre à 
nos élèves de s’épanouir pleinement.  Mais de 
tout cela, nous pouvons vous en parler de vive 
voix donc n’hésitez pas à nous rendre visite 
le 5 mai prochain lors de notre Fancy Fair ou 
en prenant contact avec l’école.  Nous nous 
ferons une joie de vous recevoir.  
 

Madame Defrenne, directrice 
 et toute l’équipe. 

********************************************************************************************************************************                    
    

MMMMaiaiaiai,,,,    mmmmois de Marie, de ois de Marie, de ois de Marie, de ois de Marie, de 
l’Ascension, de la Pentecôte. l’Ascension, de la Pentecôte. l’Ascension, de la Pentecôte. l’Ascension, de la Pentecôte.     
Quelle chance nous avons de Quelle chance nous avons de Quelle chance nous avons de Quelle chance nous avons de 

pouvoir pouvoir pouvoir pouvoir êêêêtretretretre,,,,        
dddde cœur à coeure cœur à coeure cœur à coeure cœur à coeur    avec avec avec avec     

Marie, le Christ, le Père et Marie, le Christ, le Père et Marie, le Christ, le Père et Marie, le Christ, le Père et 
l’Espritl’Espritl’Espritl’Esprit----Saint.Saint.Saint.Saint.    

En ce mois de mEn ce mois de mEn ce mois de mEn ce mois de mai, ai, ai, ai, laissonlaissonlaissonlaissons entrer s entrer s entrer s entrer 
Dieu Dieu Dieu Dieu dans notre coeurdans notre coeurdans notre coeurdans notre coeur    pour qu’Il pour qu’Il pour qu’Il pour qu’Il 

nous illumine comme le nous illumine comme le nous illumine comme le nous illumine comme le 
printemps illumine la nature.printemps illumine la nature.printemps illumine la nature.printemps illumine la nature.    
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Prière des parents à MariePrière des parents à MariePrière des parents à MariePrière des parents à Marie 
    

 
Marie, toi qui as présenté ton Fils au Temple, 

nous te présentons ces enfants que Dieu nous a donnés. 
Par la grâce de leur baptême, tu es devenue leur Mère. 
Aussi nous les confions à ta tendresse et à ta vigilance. 

Aide-les à demeurer dans l'amitié de Dieu 
et s'ils venaient à s'égarer, soutiens-les de ton Amour 
pour qu'ils reviennent à Lui et renaissent à la Vie. 

Et nous, leurs parents, 
aide-nous dans notre tâche auprès d'eux. 
Donne-nous ta lumière et ton amour. 

Apprends-nous à ouvrir leurs yeux à tout ce qui est beau, 
leur esprit à tout ce qui est vrai, 
leur cœur à tout ce qui est bien. 
Apprends-nous à les écouter 

et à les aider pour qu'ils prennent leurs responsabilités. 
Donne-nous de savoir nous effacer quand, pour eux, 

viendra l'heure de prendre leur vie en mains. 
Et quand nous ne serons plus là 

pour les entourer de notre affection, 
sois auprès d'eux pour les couvrir de ton regard maternel 

et les protéger à travers la vie, 
afin qu'un jour nous soyons tous réunis 

dans la Maison du Père. 
Amen ! 

 

                                                                                              Anonyme. 
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Lu pour vous.   
 

 
 

 

  « L’autre Dieu. La plainte,    

la menace et la grâce »  
      Marion Muller-Colard  

Albin Michel 
 

 
 
 

« C’est malheureux, mais il n’existe pas de formation universitaire qui 
prépare à l’impuissance. 
J’en ai pourtant fait mon métier. En plongeant quelques années corps et 
âme dans ce pays inhospitalier qu’est la maladie et la mort qui s’ensuit, 
parfois. 
J’aurais aimé pouvoir ressortir de mes étagères un vieux cours de fac, 
un livre magique, un grimoire. Quelques aphorismes qui auraient pu faire 
recette. » 
 
C’est le début d’un prologue d’un assez petit livre magnifique. L’auteur 
mêle, à une méditation sur le livre de Job, le récit personnel 
bouleversant d’une traversée difficile. Jeune femme pasteur, elle avait 
trouvé dans le livre de Job les mots qu’il fallait pour secourir une 
personne âgée, épuisée par les chagrins et les douleurs. Plus tard, c’est 
elle qui cherche désespérément un nouveau sens à sa vie après les mois 
de maladie d’un de ses enfants, un tout-petit. Elle joint sa plainte 
profonde à celle de Job. « La Plainte de Job. La Plainte qui a remonté 
quelques fois de mes entrailles, cette Plainte qui ne se livre pas à la 
terrasse d’un café, mais dans les draps trempés de la sueur d’une nuit 
d’angoisse. Une nuit où l’on jurerait que l’obscurité a des mains. Des 
mains qui vous étranglent. 
Je veux comprendre la Plainte, connaître sa structure et savoir 
pourquoi elle résiste à toute consolation. (...)  
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Quelle emprise a la plainte, que mobilise-t-elle en nous pour nous priver 
de ce goût, pour mettre nos jours à plat, en deux pauvres dimensions, 

et nous jeter soudain dans un monde en 
noir et blanc.(...) 
Ce que Job a perdu, c’est d’avantage que 
sept fils, trois filles, cinq cents paires de 
bœufs, cinq cents ânesses, une très 
nombreuse domesticité et la santé. Ce 
qu’il a perdu d’essentiel, c’est la sécurité 
de l´enclos.(...) A quoi bon rebâtir ce qui 
peut être aussitôt arbitrairement 
détruit ? A quoi bon mettre des enfants 
au monde s’ils peuvent en être 
subitement retirés sans préavis ? 
Ce qu’il faut comprendre - pour 
comprendre mon vieux frère Job et tous 
les frères et sœurs qui le suivirent dans 
la gueule de la Plainte, c’est que le 

contrat brutalement rompu contenait un trésor dont dépendent tous les 
trésors : l’appétence de la vie et l’appétit des vivants. » 
Comme Job, avec Job, elle s’accroche, elle cherche comment regrimper 
cette pente douloureuse, échapper à la menace, retrouver la grâce. Qui 
ne s’est dit un jour : ce n’est pas juste, Dieu n’est pas juste, je crois en 
lui, je le prie, je l’enseigne même et voilà comment il me répond... mon 
enfant va très mal, mon enfant va mourir... je ne mérite pas ça... Mais 
l’enfant, il s’appelle Samuel, le livre lui est dédié, guérit, aujourd’hui il 
va très bien !  Et c’est sa maman qui n’arrive plus à croire en la vie, 
peut-être même à croire en Dieu, en sa bonté. Elle est habitée par la 
peur que ça recommence, elle se sent à jamais vulnérable. Elle cherche 
passionnément à retrouver la paix du cœur, elle puise passionnément 
dans le livre de Job, dans sa force, et elle y arrive à force de prière et 
de courage. 
Si vous avez vous aussi, à une période de votre vie, parcouru ce terrible 
chemin, vous entrerez en toute empathie dans la prose de Marion 
Muller-Colard. Et si vous n’avez pas encore vu s’éclaircir votre ciel, ce 
livre vous apportera une aide formidable.  
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Comme souvent, je vous en donne la fin : 
« On côtoie bien des gouffres et bien des merveilles même en une 
toute petite vie. Cette immense petite vie de mon fils, que je dois à une 
grâce que je ne sais pas nommer - une grâce étrangère à toute justice. 
On côtoie bien des questions et à portée de vie, l’infinie possibilité de 
débusquer la Majesté. 
Majesté de la Création, créativité intarissable du Créateur. Ce Dieu que 
je renonce à emprisonner dans mes théologies. Et je lui rends grâce 
aujourd’hui d’avoir ouvert à tous les vents l’enclos de ma vie- de m’avoir 
fait prendre le risque de vivre. » 

Marie-Anne Clairembourg. 
 

********************************* 

L’Ascension 
 

LLLL’Ascension n’est pas un é’Ascension n’est pas un é’Ascension n’est pas un é’Ascension n’est pas un événement privé entre Jésus et vénement privé entre Jésus et vénement privé entre Jésus et vénement privé entre Jésus et 
ses disciples. Elle concerne toute l’humanité. ses disciples. Elle concerne toute l’humanité. ses disciples. Elle concerne toute l’humanité. ses disciples. Elle concerne toute l’humanité.     

Elle préfigure notre vie dans l’Eternité. Elle préfigure notre vie dans l’Eternité. Elle préfigure notre vie dans l’Eternité. Elle préfigure notre vie dans l’Eternité.     
Elle prépare la venue de l’Esprit Saint qui permettra au Elle prépare la venue de l’Esprit Saint qui permettra au Elle prépare la venue de l’Esprit Saint qui permettra au Elle prépare la venue de l’Esprit Saint qui permettra au     

message de Pâques de se propager aumessage de Pâques de se propager aumessage de Pâques de se propager aumessage de Pâques de se propager au----delà du cercle delà du cercle delà du cercle delà du cercle 
restreint des disciples durestreint des disciples durestreint des disciples durestreint des disciples du    Christ. Christ. Christ. Christ.     

Sans Ascension, pas de Pentecôte et pas d’annonce de la Sans Ascension, pas de Pentecôte et pas d’annonce de la Sans Ascension, pas de Pentecôte et pas d’annonce de la Sans Ascension, pas de Pentecôte et pas d’annonce de la     
Bonne NouvelleBonne NouvelleBonne NouvelleBonne Nouvelle    !!!!    

Source : Catholique.org 
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Réflexion faite …  
 

 

Mois de Marie et fête des mères. 
 

Mois de mai, mois de Marie…  
Le mois de mai est aussi celui de la fête des mères.  
 
Marie. 
Il m’en aura fallu des années pour imaginer le pourquoi de sa présence dans 
la vie des femmes de mon entourage.  
Ma grand-mère vécut par elle ; l’on trouvait mille représentations à son 

effigie dans sa chambre à coucher : des 
bénitiers, des photos, des statuettes en 
faïence, des médailles de Lourdes ou de 
Banneux, des bouteilles d’eau bénite, et même 
une très belle vierge au visage de cire sous sa 
cloche de verre …  
 
Bonne-Maman vénérait la vierge Marie ….  
Ma grand-mère avait perdu ses quatre fils…  

 
Y réfléchissant plus avant, je me dis que si tant de femmes de son époque 
ont prié la Vierge, c’est sans doute parce qu’elles trouvèrent réconfort et 
inspiration chez cette grande figure de l’église dont le propre fils changea 
le cours de l’histoire. 
Il y a bien sûr l’image de sa douceur qui dut consoler et inspirer en ce 
vingtième siècle traversé par deux guerres meurtrières, par des maladies 
qui frappaient les enfants en bas âge, par tant de difficultés rencontrées 
dans la vie de tous les jours d’alors ….  
 
Il y a ensuite l’imagerie et la force d’inspiration de sa personnalité qui a 
traversé les siècles.     
A des époques où l’image n’avait pas encore envahi toutes les sphères de la 
vie privée, la statuaire et les tableaux des églises avaient 
vraisemblablement un impact d’autant plus fort sur les esprits. Ces 
représentations marquèrent certainement les imaginaires dans des univers 
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sociaux plus fermés que le nôtre. Ainsi, comme dans les films à épisodes, 
les artistes représentaient les scènes de l’histoire sainte selon la 
sensibilité de leur propre époque.  
Je reste marqué par ces représentations qui ont nourri ma pensée et mon 
besoin de beauté.  
 
L’Eglise catholique a dans ses greniers mille et un concepts quelque peu 
oubliés, qui sont à mon sens d’une immense richesse d’inspiration, comme 
l’expression de pressentiments d’une réalité supérieure qu’il nous arrive de 
percevoir dans des moments de grâce ou d’abîme très particuliers de nos 
vies intérieures.  
Dans ma propre vie, oserais-je le relater, je fus très marqué par le concept 
de l’immaculée conception… Eh oui !  
Je me souviens de ce moment si particulier, où quand nous conçûmes notre 
fille, ma femme et moi, je pressentis qu’il se passait en fait un évènement 
aux enjeux beaucoup plus larges que ceux du seul univers de ce petit couple 
que nous formions.  
Je nous sentais comme emportés par une grâce toute particulière qui 
imprima en nos corps et en nos esprits un sentiment de plénitude, étrange, 
dépassant tout entendement et « annonciateur » de tout le potentiel de vie 
de notre enfant à naître.  
Depuis ce jour, je pense que le concept de l’« immaculée conception » ne 
vient pas de nulle part dans les représentations humaines et qu’il a une 
valeur inestimable pour l’humanité. Là encore, traversant les siècles, il sut 
sans doute se faire entendre par des âmes invitées à percevoir le mystère 
de la proposition divine.  
 

Mais revenons aux représentations de la vierge. 
Souvent la vierge est très belle… et toutes les 
mamans en devinrent sans doute belles… L’élan 
naturel des cœurs … s’insinuant dans une 
perspective plus large, à l’horizon infini : la beauté 
de la création … et en amont de celle-ci, peut-être 
le dessein, ou même le dessin, du Créateur !  
Enfant, je « fréquentais » la piéta de Michel Ange à 
Bruges ; sculptée dans le marbre blanc, j’y voyais 
cette maman au drapé tout en élégance tenant son 
bébé debout à côté d’elle. Le regard dans le vide, le 
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sculpteur avait sans doute voulu représenter son pressentiment de l’avenir 
qui attendait son fils… Moi, je trouvais la vierge vraiment trop jolie …  
 

La vierge était une femme comme toutes les femmes, une femme Lambda, 
une ménagère dont le mari était menuisier … Aujourd’hui, il serait sans 
doute informaticien ou graphiste.  
 

Cette femme, cette mère eut un fils qu’elle aima au-delà de tout, comme 
toute Maman, mais dont le destin la dépassa. Comme nous parents qui 
devons accepter que la vie de nos enfants n’est pas nécessairement celle 
que nous avions espérée pour eux.   
Celle du Christ dépassa tout entendement …. Et la Vierge dut porter cela, 
jusqu’à la mort !  
 

Ici aussi les siècles représentèrent cette mère endeuillée, cette « Mater 
dolorosa » dont la douleur dut être réconfortante pour tant de femmes 
elles aussi éplorées ou endeuillées…  
Je repense à ma grand-mère et à la perte incommensurable de ses fils. 
Peut-on seulement imaginer la douleur de ses déchirures intérieures ? Et le 
réconfort qu’elle trouva dans l’inspiration de la vierge Marie …  
Je pense à la « Descente de croix » de 
Rogier van der Weyden (dit de la 
Pasture) où il représente dans un coin 
de tableau une vierge blême, vacillante, 
face au vertige de la mort de son fils. 
Toute la désolation d’une mère, l’abîme 
insondable…   
 

Sans oublier le tableau du peintre flamand Hugo Van 
Der Goes qui représente la « Mort de la Vierge » 
avec une douceur dans la palette des bleus qui 
illustre avec génie ce que peut être la tendresse 
d’une mère.   
 

Plus personnellement, je repense à l’Assomption de la vierge … Encore une 
idée saugrenue selon le jugement des « sceptiques » fermés à la puissance 
de l’intuition et à tout ce qui ne s’explique pas.  
Et pourtant ici aussi, j’opine que l’église dispose là d’un incomparable trésor 
d’inspiration …  
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Trésor de l’intuition de la foi inaccessible à l’intelligence conventionnelle, 
inaccessible hors le « miracle » de la confiance inconditionnelle au mystère, 
cette force à nulle autre pareille…  
…. Je ne sais bien sûr pas si la Vierge s’éleva au ciel ??    
Mais à ma façon, croyant de base, j’éprouvai dans ma propre vie quelque 
chose qui se rapprocha de l’esprit de l’Ascension…  
Ici aussi, je m’en souviens très précisément … et je pense même pouvoir 
dire que d’autres que moi observèrent le même phénomène au même 
moment…  
A l’enterrement de feu mon épouse, journée d’une infinie tristesse, une 
lumière incandescente, inonda l’église pendant toute la durée de la 
célébration. Certains parlèrent même de « souffle perceptible » …  
J’ai donc moi aussi, à ma façon, été le témoin dans mon cœur, dans mon âme 
d’un phénomène de l’ordre de l’ascension telle que l’église nous en relaie 
l’idée….  
Personne d’autre que l’église n’a jamais osé exprimer de façon aussi imagée 
des phénomènes étranges qui pourtant s’observent dans nombre de vies.   
 

Philosophiquement sceptique comme l’humanité de notre époque, je 
reconnais à l’Eglise l’audace de m’avoir transmis ces « images », ces 
« concepts » qui m’auront permis de « pressentir » en mon for intérieur le 
plus intime, la réalité de certaines intuitions transmises par l’église tout au 
long de l’histoire humaine depuis bientôt vingt siècles.   
 

Je pense plus globalement que la réalité de l’existence même de la Vierge 
Marie marque un tournant dans l’histoire de la pensée humaine. Mère de 
Dieu … elle sacralisa, c-à-dire contribua à donner à la femme toute sa place, 
et à son rôle de mère une reconnaissance universelle.  
Les cœurs de femmes, les cœurs de mères ne s’y sont jamais trompés.  
 

Oserais-je encore avoir le moindre jugement sur l’apparente dévotion de 
ma grand-mère ou dois-je la remercier de m’avoir relayé son intuition nous 
reliant à l’immense « bagage » de l’église catholique, exprimant et illustrant 
de mille et une façon la profondeur et les mille et une déclinaisons de la 
maternité qui incarne par essence et par vocation le sens de la création ?  
 

Merci Bonne Maman.  
Vive les mamans.  

Michel Wery.   
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Le Pape François instaure une fête de 

Sainte Marie Mère de L’Eglise  

pour le lundi de Pentecôte. 
 
 

Le pape François a décidé l’inscription au calendrier romain de la mémoire 
de la bienheureuse Vierge Marie, Mère de l’Eglise. Cette décision, établie 
par un décret publié par la Congrégation pour le culte divin et la discipline 
des sacrements a pour objectif de développer la « vraie piété mariale ». 

A partir de cette année, tous les diocèses et 
les paroisses célébreront tous les ans la fête 
de « la bienheureuse Vierge Marie, Mère de 
l’Eglise », le lundi de la Pentecôte. Cette 
célébration officielle souligne une 
caractéristique de la Vierge Marie, qui est à 
la fois mère du Christ et de l’Eglise. Déjà 
présente dans la foi chrétienne des premiers 
siècles, avec saint Augustin et saint Léon le 
Grand, puis reprise par les auteurs spirituels 
et les papes, cette qualification de la Vierge 
Marie comme Mère de l’Eglise avait été 
établie officiellement par Paul VI en 1964, à 
la fin du concile Vatican II. Dès lors, certains 
pays, comme la Pologne ou l’Argentine, avaient 

inséré cette célébration dans leur calendrier local. Ainsi que dans certains 
lieux comme la basilique Saint-Pierre, où Paul VI avait annoncé sa décision. 
Désormais étendue à l’Eglise universelle comme une fête d’obligation – une 
mémoire – cette célébration comprendra des lectures propres, notamment 
celle de l’Evangile selon saint Jean où le Christ en croix affirme à Marie et 
Jean: “Femme, voici ton fils“, “Fils, voici ta mère“ (Jn 19, 25-34). 
Dorénavant, tous les calendriers et les livres liturgiques devront donc faire 
apparaître cette mémoire pour la célébration de la messe et la liturgie des 
heures. La lecture du bréviaire comprend le texte de la proclamation de 
Paul VI. 
 

Source : Cathobel. 
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A travers ses tweets,  
notre pape François nous interpelle sur la Sainteté. 

 

Le Seigneur appelle chacun de nous à la sainteté, toi aussi!  
 

Es-tu une consacrée ou un consacré ? Sois saint en vivant avec joie ton 
engagement.  
 

Es-tu marié ? Sois saint en aimant et en prenant soin de ton époux ou de 
ton épouse, comme le Christ l’a fait avec l’Église.  
 

Es-tu un travailleur ? Sois saint en accomplissant honnêtement et avec 
compétence ton travail au service de tes frères.  
 

Es-tu père, mère, grand-père ou grand-mère ? Sois saint en enseignant 
avec patience aux enfants à suivre Jésus.  
 

As-tu de l’autorité ? Sois saint en luttant pour le bien commun et en 
renonçant à tes intérêts personnels.  
 

Être pauvre de cœur, réagir avec une humble douceur, savoir pleurer avec 
les autres, chercher la justice avec faim et soif, regarder et agir avec 
miséricorde: C’est cela la sainteté.  
 

Garder le cœur pur de tout ce qui souille l’amour, semer la paix autour de 
nous, accepter chaque jour le chemin de l’Évangile même s’il nous crée des 
problèmes, c'est cela la sainteté.  
 

Le mot “heureux” ou “bienheureux”, devient synonyme de “saint”, parce qu’il 
exprime le fait que la personne qui est fidèle à Dieu atteint, dans le don de 
soi, le vrai bonheur.  
 

La sainteté est le visage le plus beau de l’Église.  
 

Le saint est une personne dotée d’un esprit de prière, qui a besoin de 
communiquer avec Dieu. Je ne crois pas dans la sainteté sans prière.  
 

La sainteté à laquelle le Seigneur t’appelle grandira par de petits gestes 
dans la vie quotidienne. 
 

Nous sommes tous appelés à être des saints en vivant avec amour et en 
offrant un témoignage personnel dans nos occupations quotidiennes. 

 

Le Pape François nous parle…. 
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            ANNONANNONANNONANNONCESCESCESCES     
  
    

    

Durant tout le Durant tout le Durant tout le Durant tout le mois de maimois de maimois de maimois de mai, le , le , le , le 
chapelet sera récitéchapelet sera récitéchapelet sera récitéchapelet sera récité,,,,    à la grotteà la grotteà la grotteà la grotte,,,,    
chaque jour de la semaine à 18chaque jour de la semaine à 18chaque jour de la semaine à 18chaque jour de la semaine à 18hhhh    
sauf les sauf les sauf les sauf les     lundis et les samedis.lundis et les samedis.lundis et les samedis.lundis et les samedis.    

    
    
    

********************************* 
    

    
    
    
    
    

    
    

Le Le Le Le 20 mai20 mai20 mai20 mai, , , , jour de la fête dejour de la fête dejour de la fête dejour de la fête de    PentecôtePentecôtePentecôtePentecôte,,,,    nous vivronsnous vivronsnous vivronsnous vivrons,,,,    
dans notre dans notre dans notre dans notre paroisse, paroisse, paroisse, paroisse, un un un un     

««««    Dimanche AutrementDimanche AutrementDimanche AutrementDimanche Autrement    »»»»        
quiquiquiqui    aura aura aura aura pour thèmepour thèmepour thèmepour thème    le le le le CrédoCrédoCrédoCrédo....    

Et durant la messe dominicale de 11h, qui  fera suite 
à ce beau moment en paroisse, les confirmés de cette 

année feront leur profession de Foi. 
    

Nous vous attendons Nous vous attendons Nous vous attendons Nous vous attendons très très très très nombreux dès 9h à nombreux dès 9h à nombreux dès 9h à nombreux dès 9h à l’église.l’église.l’église.l’église.        
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Chaque premier dimanche du mois, après la messe de 11h, Chaque premier dimanche du mois, après la messe de 11h, Chaque premier dimanche du mois, après la messe de 11h, Chaque premier dimanche du mois, après la messe de 11h, 
il vous est possible de venir emprunter, à la maison il vous est possible de venir emprunter, à la maison il vous est possible de venir emprunter, à la maison il vous est possible de venir emprunter, à la maison 

paroissiale, des livres de spiritualité. paroissiale, des livres de spiritualité. paroissiale, des livres de spiritualité. paroissiale, des livres de spiritualité.     
Tous les genres y sont présents. Tous les genres y sont présents. Tous les genres y sont présents. Tous les genres y sont présents.     

Des livres à thèmes, des témoignages, des BD et albDes livres à thèmes, des témoignages, des BD et albDes livres à thèmes, des témoignages, des BD et albDes livres à thèmes, des témoignages, des BD et albums ums ums ums 
pour enfants, des revues. pour enfants, des revues. pour enfants, des revues. pour enfants, des revues.     

Le choix est vaste. Le choix est vaste. Le choix est vaste. Le choix est vaste.     
Soyez nombreux à profiter de cette opportunité.Soyez nombreux à profiter de cette opportunité.Soyez nombreux à profiter de cette opportunité.Soyez nombreux à profiter de cette opportunité.    

    

********************************* 
    

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 

 
Le 30 septembre aura lieu la grande Fête d’Unité  
célébrant le 50ième anniversaire de la présence du  

Scoutisme et du Guidisme à 
La Hulpe. 
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     Dans la peine, la paix et 

l’espérance nous avons 

célébré les funérailles de  
 

 

Emmanuel TYTGAT,  
              époux de Marie-Thérèse MIMIQUE 24/03/2014 
Zoé DE PAEPE, veuve de Tadeuzs GLUCH 07/04/2018 
Joseph DERYCK 12/04/2018 
Sœur Geneviève COLOMBET,  
            de la Communauté des Sœurs du Christ 19/04/2018 
Simonne MOSSELMANS,  
           veuve de Jacques DE RUDDER 25/04/2018 
Jean-Louis GRANDJEAN 26/04/2018 
 

 
 

Portons-les dans nos prières. 

********************************* 
Chers paroissiens, 

Vous venez certainement de remarquer que dans ce journal paroissial 
ne figurent plus les rubriques baptêmes et mariages. 

En effet, la protection de la vie privée nous impose de demander, 
explicitement, dans un document signé par les intéressés, s’ils 
autorisent ou pas que leurs noms soient publiés dans le journal 

paroissial et/ou sur le site web de la paroisse, ainsi que dans tout autre 
document public tel que le journal Dimanche et autres. 

La paroisse s’engage donc à ne plus publier  
les données de ceux qui le demandent. 

Ne voulant pas faire de différence entre ceux qui autorisent et ceux 
qui n’autorisent pas la publication de leur nom, nous avons décidé de ne 

plus insérer ces deux rubriques dans le Trait d’Union qui paraît 
également sur le site de la paroisse.  

Nous vous remercions pour votre compréhension mais, même s’ils 
restent anonymes, nous vous demandons de toujours  
porter toutes ces personnes dans vos prières. 
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Les prêtres de notre paroisse 
 

Abbé Vincent della Faille (curé)       � 02/653 33 02 

Abbé Eric Mukendi (vicaire)       � 02/652 23 98 
 

Le diacre de notre paroisse 
 

   Alain David         � 02.653.23.46 
Sacristain de notre paroisse 
Michel Abts         � 0472/427 847  
 

Secrétariat paroissial   
 Du Lu au Ve de 10h à 12h 
 1er Sa du mois de 10h à 12h et sur RV      � 02.652.24.78  
 

Site de la paroisse:   www.saintnicolaslahulpe.org 
 

Adresses mail :  
Le curé : vincent.dellafaille@saintnicolaslahulpe.org 
Le vicaire: eric.mukendi@saintnicolaslahulpe.org 
Le diacre:  alain.david@saintnicolaslahulpe.org  
Le secrétariat: secretariat@saintnicolaslahulpe.org 
La rédaction du Trait d'Union: TU@saintnicolaslahulpe.org 
Info site internet: info@saintnicolaslahulpe.org 
 
          

 

Les heures des messes 
 

Messes dominicales 
 à l’église Saint-Nicolas 

    le samedi  à 18h  
       le dimanche  à 11h                
 à la Chapelle Saint-Georges (rue Pierre Van Dijk) 
    le dimanche à 9h (en dehors des grandes fêtes) 
 

 à la chapelle de l’Aurore (maison de repos, 737, chaussée de La Hulpe) 
     le samedi à 11h 15 
Messes en semaine 
 à l’église Saint-Nicolas : le lundi à 18h 
          du mardi au vendredi à 9h 
 à la chapelle de l’Aurore : du lundi au samedi à 11h15 
 

 

Confessions : avant et après les messes ou sur rendez-vous. 
Editeur responsable: Abbé Vincent della Faille, rue des Combattants, 2 – 1310 La Hulpe   

 

La paroisse Saint-Nicolas à votre service 


